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recueille et'conserve le précieux liquide, et faites bouillir ce der-
nier aissilôt que posible après sa produiltion.

Eu&utit. comme soins de. proprn-té, nous 'recornmandons'for'te-
ent écurage le sQ roles, l'emploide couloirs bien bla ncs

et bien nis et tons'le lages qu'exigent l'opération'ii délicate'
de la fabrieation (i sucre. Le sucrier devrait avoir les main--
aussi lanh et aussi luttes quie la (usinière la .plus soigneuse.
Quant aux proculé fabrication nus n'en.parlerons pan, car
nos sucriers ne pèchent pas sur cerapport. et nous sommes cer-
tains que si le amèliorations que nous recommandons et qui dnt
déjà prouvé leur efl:niilé danus les sucreries de% Etats-Unis,'
étaient adopnées, notre scre d'érabie aurait rarement quellde
c hose à tivier aux plus belfes qualités de:sucre.

Toutes les graines ne germent pas on même temps

..Personne n'ignore que les graines des différentes espècesi sr-
mées le mêne jour, à la nimme heurie, dens des ronditions éga-
lemenit faivorahle., ne gerilenmt pas an nirrie nu mient.

Le îlocmnr I. Sch;clht, auteur d'unu rmmariîuable livre intittu-
lé les Arbru.s, sl,>t demandlé nurgpio il en st aini et n' cherclié
a expliquer le rait. -1 P.,isq1ii'îl ne ilaut, dit-il, qpue de I'air, le
'eau et de la chaleur, pouriîiîni lone. toutes les gi-aines neger-

ment p:s en nstiie teinps ?-Pour quoi le sapin et le hétre ger-
ment-ik plus tôt tue I'e icea, le pin et le mé!èze'i Cela tient
boit à. 'orgaiation pariieuière de ch.que espère de vraine,
soit à leur compo-itioli chimique. soit aux enuv'eloppei qui sont-
plus ou moini milices, épaises ou igneuse'.-Ees ormes,- les
peuplie rs et Ie, dont lee rainles mûrissent pendant l' ,
germent peu de jours après être toiibées î le. sol.-D'après
* Vitliiira., la grermniiain du saule a lieu en2 leuress,-uliîment.

b Le. grainues dont l'embryon oui l'lbumn contient des mna
fiere. liy 'dro-cal-burées piraisen r germer plus vite que cie lies qui
renferineit beaucoup d'huiles rassLs. Le grain de bill, dont
l'albumen est remnli (le fécnle, germe ent trois ois quatre jnhrs
quand la em'pèratire est siffiaiinmient élevée. Le gland, dont
les c:olylédons abnndeit en fecule, germe, imialgré sonm enveloppe
a sez forte,.ei liiiit ou dix jnu rs par lu teni, chaud et humile.
L'aubépiime, le i osier, le charme, le fréine, le cornomiller et l'é-
rable, restent en terre, d'après Wichuia, même au-delà le deux
ais.-Les graine.s fraîches lèvent mieux que les vieilles."

Nous ni savons ce qu'il faut p.-nser (le cette expliration.
]o>c, en raitant de la radicu/e dans le No',uwau cours com-

plet d'agricuurt.ze de l)èterville, a fuit ob-erver avec raison
qutei la position renversée d'une gr.ine retarde sa germnation :

" Il it le flit, dit-il, et j'en ai acquis personnelement la preuve
par l'observation, que la poeilion tr enversèe dl'une graine retarde
toujours za germination, ou mieux la sortie de terre de la plan-
tule (tige!lli) et lenfoncement de s-ia raditule enî terre. Ce n'est
pas sans des efforts, dont le résultat n'est pas toujours heureux,
queces deux parties rel.rennent leur position naturelle : cela se
remarque surtout dans les grusses graines, primcipalement dans
les amandes, dout la forme allongée ie permet pas le demi-tour
en question. Aussi combien d'amandiers, dé noyers, de chiène.
semnés dans des pépinières, dont le plant oll're une forte courbure
au collet des racines, courbure qui nuit nécessairement à l'as-
cension et à la descension de la sève, et par conséquent à sa vé-
gélation. D'a illeurs,'souvent la radicule, dans ce g:as, se montre
à l'air, et, si cet air est desséchant, si le soleil est vif, elle est
frappée de mort ou au moins perd sa pointe.

Il suit de là iséces'sairemnent qu'il y a intérêt, quand la chos'e
est facile, à placer les grosses graines avec la uain, de manière
à ne pa.t renverser le germe et à précipiter la germination. C'est
ce que 'notus faisos d'ailleurs duns la petite culture pour les
courges et les fèves.

'La é'rapide des rneet trè essentiellel surtout lors
qu'on ne les*emÔ pa en lr Saison ou qu'elles sont exotiu es

La grinirtio ides ra ines peut aussi, ne Iroublions pas,tre
retrd ee' jr Pinllgence du cultivateur-qîî les aura trop re
couv-ertes ou les .rii . is au monent de léa ê'heresse dans

nie terre trop remié
Dódicaruntdepre.er a smis, co ient de savoir qi'il

ne:faut' pas enterrer iîdi tintëméit to es graines à-la meine
profond!i rCellesd'iîn asezî gros volune, comme les fveset
les pois,.couenei êtrer covertesd' un denpiouce'à pou ce de
terre, et toujous plusds lé '.terres-lè equedans'les terres
co'nistnies et Mfraîch'es; 'parce que dunsles premières l'effet des
séchieressesse produit avec une grande énergie et contrarie beau
coup'làvégé'tation quand on'n'% pas soin d'a rroser. Parfois dauns
la petite. culture, on répand lagraine on la frappe avec le plat
de la màin ou avec un inorceau de planche, oiî étend:par-dessus
un peu le mousse, on arrose légèrement cette mousse, et on l'en-
lèreJdès que la germinilion cominence. Fort souvenmt,:les petites

rairies ne lèvent pas, uniquement parce qu elles nnt.été'trop re-
i ouvertes dé terre, 'et alor, au lieu de s'accuser, on attribue l'in-'
iulcâ à la'mauvaise qualitleés -nience.
Qisu'èmesur u« bolfraîchennt remué, par un temps-

trèse, il iet pas séuleinent 'à craindreý que la gerninatiol
Soit retarilée,di et à crain Ilre encore qui'elle.ne se fasse pa ilu
tout. Poù'r pi-évenir ce'inécompte, on iloinbe, le terrain eisse-
mencé, soit :vec lé, pieIs, soit'avec unii'rouleauiou biën on.fuine.
en) couverture.-P. Jo ia £AUX.

Petite'chronique agricole

Le rnnis'de.mars vient de finir. impossible davoir u'n plns
belle lempéramure qie celleque nous 'iss eu e t aniîsa premieru
quirizaine, maispui'le 17 ellt 'a ëié t ariibleLnndi nous
avoné àure n'out'velle tm)ïe p de iîeize-accoriipagiée' 'un fort
vent de nourd-e-t. -Malgré to'ut,' le temps et très-do ix. Grce à
cette inconstance il ne 5eSt pas fait une seulelivre de sucre.pet
dant ce mois; .

Oui attribue les dernières variations atmosphériques à la nou-
velle lune d'hier. On peut dJonie esperer que la douce influence
<in printemps ie tardera pas à se ftire uenltir Quioitini'il en suir',
no.s nous rejouissons le l'arrivée d'avril. C'est pendant ce moi
que va se faire la première: récolte, celle dii mtre.érable, qui
sera aussitôt. Suivi île l'ensemencement Ce nols champs. C'est
peidanît ce mois que la nleige, réchauffée par le- rayai.s (lui soleil,
va se transzuformfier ent mille risseaux qui irtnspoîrteront' deotons
côtée la fertilito au miliez des chanmps. Confiance done, nous ar-
rivouls à une époque où se portent toutes nos.espérances : encore
quelquie' semaines, et nous n'auron.plus sous les yeux .que de
rares vestiges du. long'hiver que nous venons d< subir.

Les derniers mis ont é très-favorables. à la coupe dii bois.
D'après les nouvelles que nous recevous,.la quantitéde bois des-
tie aui-x scieries doublera 'celle.de l'an deriur.

Ou nous informe que le beaud-béier Costwatd, provenant du
troupeau le 'M. Cochrane, q lue la ferme-modele du coltége a
acheté l'automne dernier, a donté, vers I milieu de mars, .141
livres de laisse

Le convoi de la-Rivière-du-Loup.est monté lundi. Quant à
celui de Lévis il n'a.pas bougé.

RE, E.TT:E A GRIC 0LE
Colle P 1'éprenve do l'eau

Prànez n'importe quelle espèce d'huile, ou du lard; 'et mêlez
avec du caoutchouc coupé bien fin. Faiteýs fondre jusqu'a ce que
le'tout soit.biéà"mélanugé et d'une coUsistance convenable.

SQr ýNous publierons. la table des «atiaes pour le volume
de la Gazette des Campagnes se teruunantavc le. prut n -
méro, à la fin. d'avril.
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